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« La Fromagerie d’Anjouin 
n’est pas mise en cause »
En deux semaines, deux procédures de rappel ont concerné des lots produits 
à la Fromagerie d’Anjouin. L’État assure que l’entreprise n’est pas en cause.

D eux processus de 
rappel en deux se-
maines pour la Fro-
magerie d’Anjouin. 

Vendredi 28, dimanche 30 août 
et lundi 1er septembre, plusieurs 
Selles-sur-cher, commercialisés 
à travers la France par plusieurs 
enseignes, ont fait l’objet d’un 
premier rappel de produit en 
raison d’une possible contami-
nation par l’Escherichia coli (ou 
E. coli). Une bactérie pouvant 
provoquer « des diarrhées par-
fois sanglantes, des douleurs ab-
dominales et des vomissements, 
accompagnés ou non de fièvre », 
voire d’autres symptômes plus 
graves. Dans l’Indre, deux lots 
provenant de la Fromagerie An-
jouin avaient été concernés par 
ce rappel.

Un problème 
pendant 
le transport 
ou lors de 
la manipulation 
par le client ?

Quelques jours plus tard, le site 
gouvernemental Rappel produit 
indiquait le lancement d’une 
autre procédure de rappel con-
cernant un fromage Selles-sur-
cher AOP produit par La Fro-
magerie d’Anjouin. Les 
fromages ont été commerciali-

tion par le client… Aujourd’hui, 
on ne peut pas dire avec certitu-
de ce qui s’est passé. Nous, on 
s’assure que la fromagerie a mis 
en circulation des produits con-
formes sur le marché. Et cela a 
été le cas. » « Il faut aussi rassu-
rer. Car il ne faudrait pas que 
l’on dise qu’il y a un problème à 
la Fromagerie d’Anjouin. Ce n’est 
pas du tout le cas. Quant au pre-
mier rappel, il est dû à une con-
tamination de la matière pre-
mière. Les fromages ont été 
rappelés. Les lots détruits. Cela 
peut arriver. »

Pas de compensation
« Nous traitons des produits vi-
vants, donc forcément sensi-
bles », argumentait quant à lui 
Cédric Carcaillon, directeur de 
la fromagerie d’Anjouin, à l’is-
sue de la première procédure 
de rappel. Joint ce mardi 16 sep-
tembre, ce dernier ne cachait 
pas sa préoccupation. « Le cli-
mat est un peu morose. Nous tra-
versons un passage négatif. Mais 
c’est la vie d’une entreprise. » Et 
d’ajouter qu’aucun mécanisme 
de réparation n’est prévu pour 
compenser le préjudice lié à la 
perte de la marchandise. « Je ne 
serai pas remboursé. Nous allons 
être pénalisés ».

Pierre Le Coustumer

(1) Direction départementale de l’em-
ploi, du travail, des solidarités et de la 
protection des populations.

sés dans la France entière, entre 
le 29 août et le 5 septembre, 
dans les enseignes Grand Frais, 
Fresh et Mon marché (vente en 
ligne). Aucun d’entre eux n’a été 
vendu dans l’Indre.
Ce mardi 16 septembre, la 
DDPP (1) de l’Indre indique que 
ces deux procédures de rappel 
sont des dossiers « complète-
ment différents ». Si le premier 
rappel, motivé par un « principe 
de précaution », a été décidé par 
la fromagerie elle-même, le se-
cond prend la forme d’un rap-
pel volontaire (il n’a pas fait 
l’objet d’un arrêté préfectoral) 
émis par un distributeur. Dans 
le cadre de cette deuxième pro-

cédure, « la fromagerie d’An-
jouin n’est absolument pas mise 
en cause », répètent les services 
de l’État. « Des fromages sont 
sortis [de l’entreprise]. Ils ont 
passé les analyses libératoires 
sans aucun souci. Puis, quand un 
des clients a fait ses autocontrô-
les, il a trouvé un lot contami-
né ».
En d’autres termes, la contami-
nation s’est faite entre le mo-
ment où les produits sont sortis 
de la fromagerie d’Anjouin et le 
moment où l’acheteur a contrô-
lé la marchandise. Elle peut être 
due à plusieurs facteurs. « Il a 
pu y avoir un problème lors du 
transport, lors de la manipula-

La fromagerie d’Anjouin a rappelé des milliers de Selles-sur-Cher 
en l’espace de deux semaines. (Photo cor. NR : Pierre Baillivet)

Un concert à marquer d’une pierre blanche
la grange aux pianos

U ne heure avant le concert, 
dimanche 14 septembre 

2025, le maître s’escrime enco-
re sur le Steinway centenaire, 
comme pour le dresser. La salle 
de La Grange aux pianos, à 
Chassignolles (Indre), est com-
ble. On attend Sergeï Babayan, 
il est en train de s’habiller, le 
voilà enfin.
Salutation rapide au public, il 
s’installe devant l’instrument 
et se lance d’emblée, coupant 
court aux applaudissements 
d’accueil. La musique avant 
tout. Celle de Schubert, de 
Schumann, de Liszt et de bien 
d’autres, remontant lentement 
l’ère romantique, faisant une 
escale par la musique viennoi-
se, empruntant les chemins du 
jazz et des répertoires plus 
contemporains.
Des pianissimos à couper le 
souffle. Des fortissimos à dres-
ser le poil. Un son incroyable, 
qui prend aux tripes et nous li-
vre sur un plateau la chair et 
l’âme de morceaux choisis. 
Sergeï joue les yeux clos et 

c’est peu à peu l’attitude que 
les spectateurs choisissent 
d’imiter. Rien à voir, semble-t-
il dire, tout à entendre ! Manuel 
Maria Ponce, Rachmaninov, la 
force des œuvres s’impose cha-
que seconde, la puissance mé-
lodique de Liszt, parfois diffici-
le à saisir, à extraire de la 
richesse harmonique, s’impose 
soudain avec évidence.

Deux heures de concert 
inoubliable
L’audience est subjuguée, em-
portée. L’interprète s’éclipse 
devant le son et l’on se retrou-
ve auprès d’Over the rainbow, 
une pièce d’Harold Arlen, re-
transcrite pour piano par 
le grand Keith Jarret, sublime ! 
Deux heures durant, un siècle 
de musique défile, nous em-
portant des romantiques aux 
modernes. Babayan semble à 
l’aise dans chaque registre, en 
phase avec chaque époque. À 
l’heure de nous livrer Oh Lady, 
be good de Gershwin, le public 
est conquis, au bord de l’implo-

sion émotionnelle. On en rede-
mande plusieurs fois, on essaie 
de le retenir encore un peu, 
mais l’interprète ne reviendra 
que pour saluer et remercier, la 
main sur le cœur. Il a tout don-
né, on a tout reçu. On resterait 
bien une heure de plus à 
l’écouter mais c’est oublier 
qu’avant de nous offrir ce con-
cert, il a joué des heures pour 
dresser le Steinway de Cyril 
Huvé ; ne cherchant rien d’au-

tre, apparemment, qu’à nous 
faire partager à l’instant T sa 
passion pour une musique, des 
musiques, la Musique, qui sem-
ble irriguer chaque atome de 
son corps.

Yvan Bernaer

Prochain concert : dimanche 
21 septembre, à 16 h : concert 
d’Arnaud Thorette (alto) et de Cyril 
Huvé (piano).

Le pianiste Sergeï Babayan a fait sensation à La Grange aux pianos, 
à Chassignolles, dimanche 14 septembre. (Photo NR, Yvan Bernaer)
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Le cœur sur la patte
Bonjour moi c’est Olympe ! Je 
suis un mâle croisé springer de 
7 ans. Je suis très 
accommodant avec les 
personnes, mais peut-être un 
peu dominant avec mes 
congénères. Je serais très 
heureux de trouver une famille 
qui saura m’aimer et me faire 
profiter de balades. Si lors de 
votre venue, j’étais adopté, 
n’oubliez pas que dans les 
boxes voisins, d’autres copains 
attendent…
> Chiens et chats trouvés 
errants : croisé malinois, 
mâle, robe fauve, bâtiment 
accueil ; croisé griffon, mâle, 
robe noire et feu, bâtiment 
accueil ; croisé ratier, mâle, 
robe fauve charbonnée, 
Martizay ; jeune chat, mâle, 
robe blanche tigrée, 
Ceaulmont ; jeune chat, 
femelle, robe noire, 
Ceaulmont.
> Chiens et chats à adopter : 
Pilou, croisé griffon, mâle, robe 
marron, affectueux et sociable ; 
Ritchie, croisé berger, mâle, 
robe noire et marron, adore les 
balades ; Winston, croisé 
berger, mâle, robe noire et feu, 
dynamique ; Rusty, chat 
européen, robe rousse, très 
câlin et joueur ; Zouzou, chatte 
type européen, robe rousse, 
câline, et de nombreux chiens 
et chats de toutes races (tous 
vaccinés et identifiés).

Contact : SPA de l’Indre, refuge des 
Rosiers, ZI La Malterie 36130 
Montierchaume. Du lundi au 
samedi, de 13 h à 17 h, adoption 
sans rendez-vous. Contact : 
tél. 02.54.34.74.27 ou 
spa.indre@orange.fr ou 
www.spa36.fr

Moi c’est Olympe ! (SPA Indre)

pharmacies
En raison d’un mouvement 
national de grève des 
pharmaciens d’officine, le 
service de garde risque de 
connaître des perturbations.
Pour connaître la pharmacie 
de garde la plus proche, 
composez le 32.37 (payant) ou 
consultez en ligne www.3237.fr 
(gratuit).
Pour les communes 
Châteauroux, Déols, Saint-
Maur et Le Poinçonnet. De 
19 h 30 à minuit, consulter le 
www.3237.fr (gratuit) ou 
contacter le 32.37 (payant) ; à 
partir de minuit, se rendre au 
commissariat avec votre 
ordonnance.
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